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APPLICATIONS DES ORDRES
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proportionnelles. — Examen de quelques monuments.

Je ne prötends pas, certes, vous avoir tout dit & propos des

ordres; un volume n’y suffirait pas, et certainement si mon

cours devait durer six ou huit anndes, je pourrais consacrer A

Petude des ordres de nombreuses lecons. Mais alors jaurais &

entrer dans le detail, A analyser les proportions, ä refaire ce que

vous trouvez partout, car il n’y a pas en architecture de sujet

qui ait plus te traite. J’ai cherche plutöt a vous dire ce qui ne

se trouve pas assez dans ces livres trop didactiques, qui ne sont

guere que des formulaires. J’espere vous avoir montre que les

ordres antiques ont une logique, que leur &tude doit Etre reflechie,

quil faut quand on s’en sert savoir pourquoi, savoir si l!’on est

dans la verit€ ou ne s’en &carter qu’en connaissance de cause, ä

ses risques et p£rils.

Les ordres tiennent une grande place dans vos &tudes; dejä

en vous parlant des proportions en general, je vous ai montre

quelques lois indiscutables de la proportion dans ses varietes

necessaires. Pour ’&tude, vous aurez les conseils personnels de

vos professeurs; mais rappelez-vous toujours que, meme dans
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les plus libres carts de la fantaisie, il y a au-dessus des formules
une theorie des ordres, et n’oubliez pas cette theorie.

L’etude des ordres est d’ailleurs, en fait et historiquement,
le pivot de architecture moderne depuis le xvı® siecle. Dans
’etude des murs, des corniches, des portes, des fenetres, des

exterieurs et des interieurs vous aurez sans cesse A vous y refe-

rer. Le sujet est donc d’importance capitale et vous ne sauriez

trop vous penetrer des principes qui vous permettront de don-

ner & l’etude de vos ordres la proportion voulue, suivant le pro-
gramme que vous receyrez et suivant le caractere que vous

poursuivrez.

Exemples classiques des ordres.

Apres vous avoir montre les plus beaux exemples des ordres

il est necessaire de les rapprocher sous vos yeux. Dans ce
rapprochement, vous trouverez la preuve et la confirmation

des principes que nous venons d’etudier.

Mais je ne vous les pr&senterai pas seulement avec unite de
diametre. Rien n’est plus trompeur que cette unite modulaire,
qui fait abstraction de la grandeur reelle. Je vous produirai donc

ces exemples d’abord ä la m&me &chelle metrique : vous pour-

rez mieux voir ainsi les differences profondes qui s’imposent
entre l’architecture monumentale et celle des petits &difices.

Pour l’ordre dorique, je ne remonterai pas jusqu’aux exemples

trop archaiques de Corinthe ou de la Sicile. Tres interessants &
etudier commehistoire de l’art, ils restent en dehors des &tudes

theoriques. C’est ä Pestum que nous trouverons l’architecture

dorique enpleine possession d’elle-m&me et produisant d&ja un
chef-d’oeuvre.

La colonnade de Pestum est en effet de dimensions impo-
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santes, sans exag£rations; architecture, d’une tres grande fer-

met& et du plus magnifique effet. Il est interessant de comparer

dans le m&me edifice Pordre exterieur et le petit ordre interieur

de la Cella, rapprochement qui existe d’ailleurs en realite, car,

par le fait de la demolition des murs de la Cella, les petits

ordres interieurs qui subsistent se trouvent immediatement

voisins de celui des grandes colonnades (fig. 291).

  

 
 
 

 

Fig. 291. — Ordres de Pestum.

Avec le Parthenon, nous arrivons & l’apogee de lart grec.

Cest, vous le savez, la perfection m&me; malheureusement, je

ne puis &tablir ici la m£me comparaison qu’a Pestum entre les

deux ordres; pour l’ordre interieur, on est ici reduit aux conjec-

tures.

De la meme &poque et du meme art sont les Propylces

d’Athenes. Il s’y trouve deux ordres doriques: un, le princi-

pal, formant les Propylces proprement dites, C’est-a-dire le porche

d’entröe de l’acropole; Yautre, plus petit, formant fagade de

deux bätiments en aile.

En comparaison de cette architecture monumentale, voici
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lordre elegant, jusqu’ä la gracilite, du temple de Cori. L’enta-
blement est extrömement bas, surtout P’architrave. L’edifice est
d’ailleurs remarquable par la finesse de ses proportions m&mes.

Enfin, lordre dorique du forum triangulaire de Pompäiest le
type de architecture gracieuse et quelque peu raffinee qui
caracterisait les colonies gr&co-romaines de la Grande Grece.

Voilä donc, dans l’antiquite, des types d’ordres doriques bien
differents. Je ne puis vousles representer graphiquement tous;
je me bornerai & la comparaison entre les deux extrömes, le
grand ordre de Pestum et celui du forum triangulaire de Pom-
pi, et, entre les deux, celui du Parthenon (fig. 292). La vue
seule de ces releves, reproduits & la m&me echelle, suffit A en
montrer la variete. Il est utile d’ailleurs de rapprocherles resul-
tats de quelques mesures.

Pour les entre axes (en operant sur les travdes normales,
cest-ä-dire ni sur la travee d’angle, ni sur celle du milieu) nous
relevons les mesures suivantes:

En geand one), 000.000 AA
Destum nord ulereun)0 3 50
Parchenen (erand ondrey na.a 4 299
Prppyläas (grande ördeeerst aan nad 3 +62
Dronpl Cenordneen. 2.256
Be2
Forum triangulaire de Pompäi........222000... 2.208

Si maintenant nous prenons la portee des architraves entre
les tailloirs, ou Pelement de fragilite de la construction, nous
trouvons:

Pestum (grand ordre), pierre calcaire dure....... ım 874
= 11,(Petitordre) Bach ne 1.5362

Maulgon marea... 2.099
Propylees (grand ordre), marbre,.....‘........ 196

FE ORTEN Onnaere  en 7.908
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Cor Plernesealeate due, 0.0.00. 1.444
Don) piemeellaterdwerme |... 0. er)

Entre ces diverses mesures les differences sont sensibles,
mais cependant bien loin d’ötre en proportion respective. Pour
s’en assurer, il suffit de rapprocher en tableau les principales
mesures rcelles des monuments ci-dessus, puis de les £tablir
comparativement en proportion du diametre des colonnes de
chacun d’eux.

Cest Fobjet des deux tableaux suivants:

      

  
   

           

TABLEAU A
ORDRES DORIQUES DIMENSIONS REELLES

= -- (-Hauteur Portee ou passage libreDiametre H de lenta- L entreBi: inferieur

|

Diametre| Entre ne blement eeMONUMENTS de la dela axe. ns ” (cymaise ld ge
colonne.

|

base. eromme.

7

non.com-|. tailloir. les les les
prise). colonnes.| bases.

|

tailloirs.

Grand temple de) 2” 064 » 4” 474| 8” 555| 3” 861) 2m 60

|

2m gr » ım 874Pestum,ordre ex-
terreum ae,

Id.,ordre interieur.|) r 364 » 3501| 0.0, » I 88.022 156 » 202Barthenon 2... 11874 » #991 20 434|3 279| 2 02

|

2, 43, » 2° 279)Propylees, grand) r 54 » 37 68 8 17751305 |1°66| 2.068 » I 96Ordre.. 200:
Propylees, petit or-| ı 075 » 2.5261. 54.862. 72.8991 707627 451 » I 366dre....9200
Temple de Cori...| o 716| 0" 868| 2 25 6 188| 0 969) o 8ıol ı I34| 7 382 mPompe&i, forum

triangulaire. 02355 » 2 215| 4 06610 981] 0 625| ı 66 » 150

TABLEAU B
ORDRES DORIQUES VALEURS PROPORTIONNELLES
  
 

RAPPORT A LA HAU'TEUR

DE LA COLONNE
RAPPORT AU DIAMETRE

 

de la de la de la
de P’en-

|

hauteur

|

hauteur

|

hauteur

|

de l’en- |de Venta-|de l’ordre)
\ ENT

i
BONUMENTS tre axe. de la de l’enta-|de l’ordre| tre axe.

|

blement

|

entier.
colonne. |blement. |entier.
 

   
Pestum, ordre exterieur.. cccaccccı.. 2 168

|

4 290

|

ı 87ı| 6 ı6:

|

o 505

|

0436

|

ı 436Pestum, ordre interieur . ccm... 2566

|

4.435 » » 0 579 2 5Bartlienon. 2edee. 2 294

|

5 568

|

1 749

|

7 317

|

o 4ı2

|

o 3241 Hr 304Biopylees, erandorder 00, 2 3521| 5698

|

1967

|

7665 |o 413

|

o 345

|

1 345Bropylces, petit ordre..,,., der... 2 349.) 5 451

|

1766 |7 218 |o 43110324

|

ı 324iemplerde onen 3 142

|

8 642

|

1 353

|

9 996

|

0 364

|

o 1757 157Pompei, forum triangulaire.......... 3 991

|

7 326) 1 768

|

9 094

|

o 545

|

0.241

|

ı 242
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Ces tableaux font voir mieux que toute discussion combien

Y’art antique &tait libre, et non asservi & des formules chiffrees.

Mais non affranchi des lois de la matiere : aussi j’appellerai toute

votre attention sur la derniere colonne du tableau A. Le seul

element qui varie peu, c’est Ja portee des architraves, c’est-a-

dire l’element dangereux de la construction. Tandis que le dia-

metre de Pestum est, par rapport & celui de Pompei, dans la

proportion d’environ 3” 72 & ı, la portce de Varchitrave n'est

plus que dans la proportion d’environ ım 18 1.

C'est qu'ici intervient cet element imperieux de la construc-

tion que limite la portee prudente d’un linteau de pierre. Aussi,

tandis que nous trouvons des differences considerables dans

les diametres des colonnes et dans leurs hauteurs, les diffe-

rences de portees sont presque nulles. Pour les portces des

architraves en pierre, les differences, comparces & la plus longue,

sont om 25, 0” 28, om 43. Etsi nous relevons une portce plus

considerable, de 2” 279, soit o” 405 de plus que celle de

Pestum, c’est qu’elle s’applique au Parthenon, monument con-

struiten marbre, et que le marbre offre une resistance plus grande.

En realite, sil y a quelque chose d’a peu pres constant dans

l’etude des ordres grecs, ce n’est pas un module de proportion,

c’est la dimension reelle que permet la construction.

Jai insiste specialement sur ces ordres doriques, point de

depart de toute architecture des ordres. Quant A l’art, dit romain,

il a tres peu employ& l’ordre dorique, sinon en colonnes enga-

gces, ce qui differe totalement des ordres, tels que je les pr&sente

en ce moment.

Ala Renaissance, les colonnades doriques ne sont pas assez nom-

breuses pour se preter ä ces rapprochements; mais cherchez les

exemples nombreux que vous en fournira Varchitecture moderne.

Il vous sera facile de faire sur ces exemples des comparaisons
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analogues & celles qui viennent d’&tre faites sur Parchitecture
antique, et vous ne manquerez pas de trouver dans cette &tude

la confirmation de ce que je vous ai enseign& plus haut, ä pro-
pos des proportions.

Pour l'ordre ionique, les beaux exemples sont moins nom-
breux. Dans Yantiquite, je vous ai signal& deux tendances de

P’architecture ionique : la simplicitö d’une part, la richesse de
lautre. — Comme ordres tr&s simples, celui du temple de la
Victoire Aptere (sans ailes), ä Athenes, petit edifice, encore tres
legerementarchaique, est remarquable par la fermete de ses pro-
portions, ainsi que par le style des details.

Les Propyl&es nous presentent un ordre ionique qui est la
perfection complete. Le chapiteau notamment est admirable. Seu-

lement cet ordre est interieur, et n’a pas d’entablement complet.

Avec le temple de Minerve-Poliade et P’Erechtheion, nous
arrivons aux ordres richement decor6s, avec beaucoup de gott
et de finesse, mais non sans une certaine surcharge : il semble
qu’un peu d’esprit asiatique se soit ici superpose au pur genie
grec. Puis je vous rappellerai les exemples de Priene et de
Pompei. Ils nous suffiront pour faire des rapprochements ana-
logues ä ceux que nous venonsde faire A propos du dorique, et
qui sont consignes dansles tableaux C et D ci-apres:

  
 

 

    

TABLEAT, C

ORDRES IONIQUES DIMENSIONS REELLES

Diametre |. Kaya Passage libre
MONUMENTS inferieur non Entre a blement uns

= 2 de la b a axe. r = (cimaise7
colonne. es SOOnnS.: Inonicom: les les

prise). colonnes.| bases,

Temple de la Victoire Aptere...... om5220%728| raqı! Amloyi|;ıir6 (008885071682
Eropsleestn ge...ee 17.065| 122 3855 05 10.275 » 2.9851.20.205
HempleydiBrechtheess ss sluus.2., o 675| 0 975) 2 05 63 575435149}, 2.375 4274075
Temple de Minerve-Poliade........ 0,84, 072401 73..09, 72 0637|0752083|°2,325 Er2 285
Hiemplerdeigrienenn 0.80. 1, 2517 2790,34,5%8 vun 687.23 765,|.2:5255| 0087
EozumiederPompeiee:er 064520, 8898| 2 195|8 6 307] 78 sort Scan u,  
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EFABEEAU D

ORDRES IONIQUES VALEURS PROPORTIONNELLES

5 RAPPORT A LA HAUTEUR
RAPPORT AU DIAMETRE N enorm

|em

a de la dela de la
MONUMENT: pP E hauteur hauteur hauteur ne de l’enta-|de l’ordre

ee de la [de l’enta-| de l’ordre NUT Blement. entier.
axe. colonne. blement. entier. B

Mictoire Aptererr m nna: 2 701 797 \2 222 ın org 0 346 0 287 ı 287
Iropyleesy 2 eeae 3 427 9 648 » » 02355 » »
Brechtheen 33% ..640. 2.00 3 037 |9 747 2 207 ı1 955 0 313 0 226 ı >26
NmenesBoliaden. m... 3 678 9 o9r 2 003 ıı 085 0.405 0219 r 219
Buenaengeee 2 797 |'9 307 2. 199 ır 507 0 301 0 236 ı >36
Borumeder Bompalesn. 3 404 |:9 778 ı 795 ıı 574 0 348 0 183 ı 183 

       
 

Je ne reviendrai pas sur les. conclusions ä tirer de ces tableaux,

et je me bornerai A vous montrer un rapprochement graphique

des principaux de ces ordres (fig. 293).

Dans l’architecture moderne, de la Renaissance & nos jours,

lordre ionique a et le moins employ& en colonnade pure. Je
vous citerai lancienne cour de ’Ecole de medecine, & Paris, la

facade de l’glise Saint-Vincent de Paule, et l’un des vestibules de

la Cour du Louvre.

Ces ioniques different peu en somme des ordres antiques,

sauf pourles details; ainsi, les elements en sont moins accentucs

que dans les ordres grecs, les volutes des chapiteaux ont perdu

leur ampleur, les bases sont moins saillantes, les architraves

plus basses, les corniches moins fermes de profil.

On pourrait presque dire que depuis les monumentsde !’Acro-

pole et les coquetteries de Pompei, !’ordre ionique ne s’est pas

acclimate. Il a &te denature et presque supprime par son concur-
rent de la derniere heure, l’ordre corinthien.

Pour l’ordre corinthien, les exemples abondent. Non pas en

Grece mäme, olı cet ordre a pris naissance mais n’a &te applique

qu’a des edifices peu importants, et rarement en colonnades. Je
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vous ai cite toutefois le monument de Lysicrate, ä colonnes
engagces, et le Tholos d’Epidaure, ordre interieur, tr&s interessant
a ce point de vue, car il montre bien comment les Grecs con-
cevaient une corniche interieure, qui, ne recevant pas la pluie,
repond & de tout autres besoins qu’une corniche exterieure; et
qui nous montre aussi une appli- J
cation tres simple et tr&s architec- NE
turale du chapiteau corinthien.
En Italie, voici des ordres corin-

thiens de l’epoque republicaine :
celui de Cori, tres ferme; celui du

temple de Minerve, ä Assise,

(v. plus haut, fig. 273), tres
remarquable par la disposition de
l’entablement rampant de son

fronton.
L’ordre du temple de Vesta, A

Tivoli (v. plus haut, fig. 275),
edifice circulaire, d’une belle pro-

portion, tres ferme et d’un beau

style, dont le chapiteau est d’une

composition particuliere par l’em-
ploi d’une variete d’acanthefrisce, Zusuhehaame5
ainsi -que -par--le--caractere et la — kinincrer-Faustine:
saillie de ses rosaces et volutes.

Egalement circulaire, le temple de Vesta, & Rome, presente un

ordre de proportion Elancee, d’une belle &tude; le chapiteau en
est remarquable par le caractere des feuilles en acantheaigug, et
les angles aigus du tailloir sans pans coupes.

Puis viennent en foule les grands ordres de l’&poque
imperiale.
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D’abord celui du temple de Mars Vengeur, ä Rome (v. plus

haut, fig. 4 et 5), puis le temple d’Antonin et Faustine (v. plus

haut, fig. 52), ä six colonnes de face. Les colonnes sont ici en

marbre de couleur; la frise de l’entablement est ornee de belles

sculptures dont il n’est pas rendu compte dans le croquis ci-

joint; la corniche sans modillons (fig. 294).

Au contraire, le temple de Jupiter Stator ayant un chapiteau

tres decore, Varchitrave divisce par une bande sculptee, la frise

est nue, sous une corniche ä modillons.

Ces exemples suffisent pour montrer la variete de lordre

corinthien dans l’architecture monumentale de Yantiquite. Dans

un caractere plus intime, c’est encore A Pompei que nous trou-

verons des ordres corinthiens d’une dtude moins solennelle,

specialement dans les atriums, comme celui de la Maison dite

du Labyrinthe. Vous en pouvez voir de nombreux exemples

dans l’ouvrage de Mazois.

Je pourrais multiplier les exemples : quelques-uns sufhiront,

et nous allons les resumer ä leur tour en figures et en tableaux

des dimensions reelles et proportionnelles (fig. 295) :

 
 

 

  

TABELAU E

ORDRES CORINTHIENS - DIMENSIONS REELLES

Hauteur R

Diametre Diametre Hauteur GERenge sin
en inferieur ge | A blement

MONUMENTS ae ela jentre axe| dela |umaisel m——
base colonne Y

colonne non com- les les

prise) |colonnes bases

Temple d’Assise................0. 103) 012 24 | Amsoası ua 77] 12,745| 22 805, 122685
OB des IvolINH. 8. RE. en 04.754| 2 .02 11.996| 7. 132| 2.006) 1 1242||0 976

>» rden\lesta,. a Romer 2. 20.. 0 oa u 02 4336707295 » 7. 498 2 2258
» de’Mars vengeur... „rk 1 a786l2 2332104 IB2Ullııy) 624 » 22 53a 788
» ddntonin et Faustine..... = a8 2 04.|3 087 14 23% 29 2 2071082.095,
Dser.de Jupiter Statomerte.. . ar ı 48 2 048| 3 776) 14 806| 3 523| 2 296) ı 728

Pompei, Maison du Labyrinthe..... 0 68 |0 0213 |. 6 c9ı » 2 2022,78  
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Tivoli. Assise. Jupiter Stator.

Fig. 295. — Ordres corinthiens antiques ä la me&me £chelle.
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TABRLEAU FE

ORDRES CORINTHIENS VALEURS PROPORTIONNELLES

    

RAPPORT A LA HAUTEUR

DE LA COLONNE

———I—,

RAPPORT AU DIAMETRE

de la dela de la
MONUMENTS de l’en- hauteur hauteur hauteur del’en- |de l’enta-|del’ordre|

tre axe de la |de l’enta-| del’ordre treaxe blement entier
colonne blement entier
  

ENSSISCH RER. - 2. 2 RERPe 2 839 ı0 844 ı 692 12 537 o 262 0 156 1 156
BVOlIm RR:2.ee 22647: 9,459, 1 154 70,972 0,280170.154 7 152
VestayapRome....... Eekan ee... 2 588 10 952 » » 0 236 » »
Marskvengeut.. .....: Besserer... 2 419 9 868 » » 0 245 » »
Antoninget Faustine. lee... 2PAg7 20, 574 27229, 117972 0, 2604|,07232.| 7 252
Jupiter Stator. . ......orLLhelilt..e 2.550 20.0042 2 38 12 384 0 255 0.258 7 238
Bompebke... ns. srl25 daR 9.057 » » o 607 » »         

Je vous engage d’ailleurs & faire de votre cöte, graphiquement
et par calculs et tableaux, des comparaisons analogues sur des

exemples differents; vous en trouverez en grand nombre, et

vous constaterez ainsi, par vous-memes — ce qui vaut toujours
mieux — la grande variete des &tudes d’ordres. Varietes qui ne

sont que des nuances si l’on veut, mais ces nuances suflisant A

deraciner chez ceux d’entre vous qui pourraient l’avoir lidee

erronde et decevante de la formule chiffree dans les propor-

tions.

La Renaissance a peu fait de colonnades corinthiennes propre-
ment dites, et elle les a trait&es en general dans un caractere

plutöt &l&gant que monumental. Mais les emplois de l’ordre

corinthien surtout y sont innombrables, dans tous les motifs de

composition qu’une riche imagination sugg£rait aux architectes
de la Renaissance. Je ne puis me lancer dans des citations qui

rempliraient des pages entieres avec toute Varidite d’une table

de matieres.
Avec P&poque de Louis XTV, la colonnade corinthienne regne

en souveraine sur architecture. L’exemple le plus celebre en est
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la colonnade du Louvre (fig. 296) avec ses colonnes accouplces;
il est interessant de le comparer avec l’ordre — celui-ci interieur
— de la chapelle de Versailles, a peu pres contemporain.

MN. fig..56.)
Ausiecle suivant, nous trouvons ce magnifique exemple, les

 

  
Fig. 296. — Colonnade du Louvre.

colonnades de la place de la Concorde, et comme comparaison
egalement, la colonnadeinterieure de la salle de theätre de Ver-

sailles. Je ne cite que les plus remarquables.

Jai rattach& les ordres a l’etude des portiques; la colonnade
est, en effet, !’un des moyens de constituer le portique, mais ce
n'est pas le seul. Nous avons & voir maintenant le portique
constitu& par des arcades : cest la m&me marche que nous

avons suivie pour les baies : elle simpose encoreici.


